
Il en aura fallu des batailles, des réunions, du courage et 
de la ténacité pour que les salariés avec leurs organisations 
syndicales et le collectif imposent les moyens alternatifs 
pour que M-real revive par la voix du repreneur Double A.

C’est cette détermination qui permet aujourd’hui ce 
dénouement heureux. C’est elle qui a mis la pression 
suffisante pour que la collectivité départementale 
s’engage comme elle l’a fait en cette fin de parcours 
avec la départementalisation. Manifestations, propo-
sitions alternatives concrètes, interventions, médiati-
sation… et le travail acharné de  Gaëtan Levitre qui a su 
sensibiliser ses collègues à de nombreuses reprises en 
réunions de travail comme dans l’hémicycle jusqu’au 
bouquet final. Une finale relayée par l’action évidente 
de Monsieur le Préfet et du Président du Conseil général 
pour le rachat/vente simultané du site.  

Ce fut donc un travail d’équipe, à plusieurs mains ; 
celui des salariés et des militants qui ont été de tous 
les combats. Ce fut aussi celui du collectif dont certains, 
aujourd’hui très friands de couvertures médiatiques, ne 
croyaient pas à son efficacité hier. Bref, ce rassemble-
ment pluriel a payé. L’intelligence mutualisée permet 
donc aujourd’hui d’envisager l’avenir du site avec sérénité 
puisque ce sont 250 emplois à terme qui seront créés. 
C’est l’essentiel !

Nous sommes très fiers de cette victoire à marquer d’une 
pierre rouge aujourd’hui. Fiers d’avoir un Conseiller 

général préoccupé par les ques-
tions de l’emploi si chères à notre 
population. Fiers également d’appar-
tenir à une famille politique qui a 
joué tout son rôle depuis le début 
pour l’emporter face à ce qui devait 
n’être qu’une formalité : la fermeture 
programmée pour cause de finan-
ciarisation économique. 

Les salariés ont mouillé la chemise comme on dit et 
qu’ils soient récompensés de leur engagement n’est 
qu’un juste retour des choses. 

Nous leur témoignons toute notre gratitude et regarde-
rons avec eux l’évolution industrielle qui se dessine sur la 
rive nord de la Seine. 

Forts de cette victoire, nous continuerons de soutenir et 
de porter les combats qui devront, eux aussi, se solder par 
le maintien, le développement de l’emploi et de l’activité 
industrielle. Nous pensons bien sûr aux Petroplus mais 
aussi à Carlo Herba à Val de Reuil.  

Désormais, personne ne pourra nous dire que rien n’est 
possible. La preuve par l’exemple existe et elle a pris corps 
à Alizay. La bataille pour l’emploi se gagne dès lors où on 
y met les moyens humains et politiques. 

La présence aujourd’hui du ministre Arnaud Montebourg 
témoigne du symbole que représente cette victoire pour un 
gouvernement à la peine sur le dossier de l’emploi industriel. 
Et même si c’est une très bonne chose de donner à cette 
victoire l’ampleur nationale qu’elle mérite, nous ne 
sommes pas les cautionnaires du jeu de dupe du 
gouvernement. Il a besoin d’une image forte après les 
couacs chez Florange et les licenciements annoncés chez 
PSA ou Renault par exemple. Il veut aussi certainement 
faire glisser discrètement au second plan l’accord catas-
trophique pour les salariés sur la « sécurisation de l’em-
ploi » d’il y a quelques jours.

Pour ce qui concerne les perspectives d’avenir d’une 
politique industrielle à la hauteur de l’enjeu pour les 
années futures, les élus, les militants communistes et 
du Front de Gauche ont bien l’intention d’être les fer 
de lance de propositions allant dans le sens de l’emploi 
pour réussir ailleurs ce que nous avons arraché de haute 
lutte chez M-real.

La preuve par l’exemple

envisageons l’avenir ensemble

le mot pour dire
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